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Le mot du pasteur C. Le Cossec

Chers arnis dans le Seigneur,
Le voyage que i'ai eîlectué en INDE a été très béni par le
Seigneur. Je vous remercie de m'avoir soutenu par vos
prières. Dieu les a entendues.
En tisant le résumé de I'activité de notre Mission en ce
pays vous vous réiouirez avec nous du progrès de l'(Eu'
vre.
Jëtais accompagné de mon lils Etienne (l'un des
jumeaux âgé de 21 ans). C'était son premier voyage mis'
sionnaire. ll a prts h résolution d'y retourner avec sa
jeune épouse pour y seconder le missionnaire DUFOUR
et superviser le proiet des puifs dans I'Etat de l'Andhra-
Pndesh.
A peine renlré de l'lnde, i'ai dû me rendre en Espagne à la
convention nationale des prédicateurs gitans. Elle coin-
cidait avec la rencontre des responsables du Portugal,
de la France et de l'Espagne pour constituer un comité
d'action international parmi le peuple gitan espagnol
dispersé dans Ie monde.
lJn autre voyage m'a conduit en Allemagne en Mars pour
étudier, avec les prédicateurs DJIMY,'LOULOU et les
représentants de nos rnissions en diverc Pays d'Europe'
un plan d'action d'évangélisation à I'échelle mondiale,
spécialement parmi le peuple man-ouche.

Parfois, ie voudrais m'arrêter un peu, prendre du repos,
mais la Mission prend tellement d'importance qu'il laut
éfre sans cesse à pied d'æuvre et vigilant. Entre les
voyages missionnaires, la rédaction de la revue, le cour-
rier international, la prépration des brochures "Vérités
Bibtiques", t'étude de la langue tzigane "romanès", il me
reste peu de temps libre. Je me dois de poursuivre la
tâche que le Seigneur m'a confiée auprès de ce peuple
tzigane. Je bénis Dieu pour votre amitié et votre collabo-
ration lidèle par vos prières et vos ollrandes.

Je voudrais remercier ceux qui ont participé au proiet
d'achat de la voiture Pour notre Mission en Yougoslavie
et de ta voiture pour l'æuvre en lnde' Malheureusement
nous n'avons pas encore obtenu les sommes suffi-
sanfes. Nous avons reçu à ce iour seulement 5.000 f pour
la Yougoslavie et 10.000 | pour I'lnde, soit 15.000 f alors

qu'it laut 50.000 t. Ma foi a sans doute été trop petite,
aussi le vous demande de ioindre la vôtre à la mienne.

Au moment oÙ vous recevrez cette revue ie serai en Mis-
sion parmi tes tziganes d'Atrique du Sud' Ensuite ie
reviendrai pour la grande lête de I'Evangile organisée
aux arènes de Nîmes. Les Tziganes y prendront part.
Vers la mi-juin ie me rendrai à la convention tzigane de
Finlande.
Je continue la route sachant que le Seigneur vient bien-
tôt. Qu'il nous trouve, à son arrivée soudaine, acfifs à son
service, engagés dans la Moisson des âmes. (Matthieu
24;45-46).
Au nom de lous mes trères tziganes gue vous a imez dans
le Seigneur, je vous adresse ma bien fraternelle et ami-
cale salutation en Jésus notre Sauveur'

\ 'OYAGE EN ISRAEL
Par sui te d 'un imprévu la date du voyage en lsraeël  a été modi f iée :
au l ieu du 3 au 14 ju i l le t  le  voyage aura l ieu du 17 au 28 iu i l le t  1980.

Ce sera exactemenl  le  même i t inéra i re,  le  même program me qu i  vous permett ra de v is i ter  sous la  d i rect ion spi -

r i tue l te du pasteur  LE COSSEC TOUT LE PAYS DU SEIGNEUR, du Nord au Sud,  de la  f ront ière du L iban à

Ei la th,  en passant  par  la  Gal i lée où nous t raverserons le  lac en bateau et  médi terons sur  le  Mont  des Béat i -

tudes, à Capanarim - là nous prierons pour les malades - au bord du Lac - là nous prierons pourêtre renouvelés

dans ia vie de I 'Esprit. Nous séjournerons à Jérusalem pour aller sur le Mont des Oliviers, célébrer le culte, au

Mur des Lamentat ions,  au Golgotha,  au jard in de Gethsémané,  au Mont  Sion,  etc .  De là,  nous nous rendrons a

Hébron,  Béth léem, Béthanie,  jér icho,  etc . . .  Un voyage qui  permet à la  fo is  de voi r  le  Pays d ' lsraël  renaî t re,  le

peuple d ' lsraël  reven i r  au Pays Promis selon les prophét ies,  et  de médi ter  sur  les pas de JESUS. Accompagné

d'un guide israël ien et  du pasteur  Le Cossec qui  en sera à son 26" voyage et  qui  connaî t  for t  b ien le  Pays '  vous

serez-émerveil lé et spirituellement béni lors de ce voyage. l l  reste encore des places disponibles. Demandez
programme et  condi t ions en écr ivant  à l 'organisateur  :
bnr is t ian VERGER. 72210 Bourg de Soul igné-Flacé .  Téléphone (43)  21.60.94.

Dieu voulant, llN AUTRE VOYAGE |DENTIQUE sera organisé du 6 au 77 novembre 1980 également sous ra

direction du pasteur tE COSSEC. Vous pouvez vous inscrire maintenant.

Le frère Le Cossec et un petit entant tzigane du pensionnat A



L'INDE
10 fois la France -  650 mi l l ions d 'habi tants

20 MILLIONS DE TZIGANES
DE DIVERSES TRIBUS

sont dispersés en ce vaste pays

Nous y avons DEUX 0BJECTIFS précis ;

1.  Annoncer I 'Evangi le à ceux qui ne I 'ont pas
encore entendu.
2. Secourir les pauvres et ceux qui souffrent de la
faim

1 L'ANNONCE DE L'ÉVANGILE

A Delhi

- "Regarde, Dufour est là l"
Le pasteur BURKI Roland qui m'accompagne me montre du
doigt le frère Dufour, président de notre Mission Tzigane en
Inde. Il est là à l'aéroport de Delhi pour nous accueillir. Nous
nous sentons.srâcurisés par sa présence en ce pays étranger, à
10.000 km de la France. Après le passage en douane nous
nous dirigeons immédiatement vers l'hôtel YMCA (Union
chrétienne de Jeunes gens) pour nous reposer un peu. Mon
fils Etienne est aussi du voyage. C'est son premier contact
avec I'lnde. Il a les yeux grands ouverts et rien ne lui échappe :
les rues grouillantes de monde, les dames aux saris de cou-

leurs flamboyantes, les petits taxis bruyants, jaune et noir, à
trois roues, les hommes au teint brun qui vont nus pieds ou
qui dorment à même le sol, etc. Quel contraste avec notre
monde occidental I

Dès le lendemain nous commençons les entretiens avec les
serviteurs de Dieu engagés dans I'action d'évangélisation des
tribus tziganes du nord de l'lnde. Nous passons tout un après-

midi à prier, méditer la Parole de Dieu, examiner les possibili-
tés d'action et évaluer les besoins financiers nécessaires pour
atteindre une population tzigane de plusieurs centaines de
milliers d'âmes qui ne connaissent pas le Salut en Jésus.
Le prédicateur Samuel Prince et quatre de ses collègues nous
font part des résultats obtenus, des difficultés rencontrées et
des projets envisagés.
L'un des frères dont le champ d'action se situe à 1.000 km de
Delhi, vers Calcutta nous décrit la vie de la tribu dont il s'oc-
cupe : gens très pauvres, vivants dans des conditions très pré-
caires sur les collines et dans les forêts, allant s'abreuver à la
rivière là même où les bêtes sauvages viennent boire. Peu à
peu il a gagné leur confiance et les a amenés à la connalssance
de Jésus.

Un autre frère nous parle de son expérience dans une tribu
vivant aux abords de Delhi, la capitale : "le travail d'approche
est très long car ces tziganes se méfient de celui qui n'est pas
des leurs. Maintenant ils m'accueillent bien. Ma patience est
récompensée et je peux leur parler de l'Evangile".
Le résultat obtenu, même minime, nous encourage à conti-
nuer le soutien à ces serviteurs de Dieu couraqeux.

Au TAMIL NADU, dans le sud de I'Inde

La deuxième étape du voyage était la rencontre des frères
évangélisant la tribu tzigane du sud appelée NARIKORAVAS
(ce qui signifie : mangeurs de renards)
Ils se sont rassemblés en notre Centre Nationalédifié près de
la ville de Trichy. Tous les 10 sont présents et après un temps
de prière et de méditation de la Parole de Dieu, chacun décrit
à tour de rôle, son champ d'activité, parle des échecs, des dif-
ficultés, mais aussi des résuliats obtenus et des joies du ser-
vice. Nous passons deux jours ensemble.

Le Pasteur  Pr ince  (au  cent re )  e t  ses  co l labora teurs



Le jeune pÉdicateur tzigane John CHIDAMBARAM, de la

tribu des Narikoravas, nous raconte comment, depuis qu'il a

achevé ses deux années d'école biblique à Madras, il évangé-

iise son peuple et nous fait cette pressante demande :
-'Venez dans le village ou j'habite. Il y a dans ce village un

groupe de Narikoravas que j'évangélise".

Pour l'encourager nous I'accompagnons. Dès le lendemain

matin nous partons en taxi, à environ 100 km du Centre'

A notre arivêe dans leur quartier, les Narikoravas se rassem-

blent autour de lui. Hommes, femmes et enfants, tous s'as-

soient à même le sol. Une petite réunion s'improvise en plein

air, avec chants et annonce de I'Evangile. Plusieurs deman-

dent le secours de la prière car ils sont malades et les frères

leur imposent les mains au nom de Jésus pour leur guérison.

Le frère John nous fait visiter son "appartement". C'est une
pièce de 3 mètres sur 2 mètres. Elle lui sert de chambre et de

àuisine. Il dort sur une natte qu'il déroule la nuit sur le sol de

terre battue. Son mobilier se limite à quelques petits usten-

siles pour cuire son riz sur un petit réchaud à pétrole. Dans un

coin il y a sa Bible et quelques livres d'études bibliques - c'est

son bureau ! Pas même une chaise et pas de table. mais il est
heureux ainsi et rayonnant de joie de servir son Seigneur

Le prédicateur tzigane SALOMON est aussi très jeune. Il est

d'une autre tribu vivant au nord de l'Etat du Tamil Nadu à la
frontière de l'état du Mysore, la tribu des Lambadis qui sont
maintenant sédentarisés et en gênéral fermiers.

Voilà un an depuis qu'il a lui aussi terminé ses trois années

d'école biblique, à l'lnstitut Biblique Asiatique des Assem-

blées de Dieu des U.S.A. construit en la ville de Bangalore

dans l'Etat du Mysore. Il s'est entièrement lancé dans l'évan-
gélisation de son peuple.

"Dans mon village, nous dit-il, toute ma famille s'est convertie
au Seigneur l'an passé. J'ai formé un petit orchestre et je vais

de village en village parler de Jésus à mon peuple.

Un jour, j'ai parcouru environ 30 km à pied avec mes cama-
rades, à travers les champs et les petits sentiers pour attein-
dre un village perdu sur les collines et inaccessible autrement.

gane Sa lomon e t  E t ienne

Le chef nous a bien reçu. Il m'a supplié de crêet dans son vil-

lage une école et une église puis il m'a vivement prié de rester

dans son village pour expliquer la Bonne Nouvelle de Jésus.

Nous avons eu la joie de voir tous les habitants de ce village de

Lambadis se convertir à Christ".

De telles nouvelles ne peuvent que nous stimuler à poursuivre

la tâche que le Seigneur nous confie en aidant ces évangé-

listes à atteindre les non-atteints.

A Hyderabad, capitale de l'état de l'Andhra-Pradesh.

Tous les prédicateurs, les instituteurs et leurs épouses, les

institutrices et I'inspecteur d'Académie avaient répondu à

notre convocation. Ils étaient tous réunis à une trentaine dans

la salle de conférence d'un hôtel d'Hyderabad. Après une

étude biblique sur les bases scripturaires de la construction

de l'Eglise, nous avons beaucoup discuté comme au temps

des apôtres sur ce qu'il fallait interdire ou ne pas interdire aux

tziganes qui se convertissent au Christ' Il y a des coutumes
qui sont incompatibles avec la Bible et qui ne peuvent être

conservées. Par exemple si un tzigane meurt et laisse une

veuve, le |rère de tzigane même marié doit épouser la veuve.

De plus en plus nous réalisons que la tâche est bien plus

grande que nous nous I'imaginions au départ. Selon les der-

nières statistiques gouvernementales, il y a dans cet Etat de

I'Andhra-Pradesh grand comme la France et peuplé de 64 mil-

lions dhabitants une population tzigane évaluêe à 4 MIL

LIONS U2 soit 40 fois plus de tziganes qu'en France à

évangéliser. Le champ est vaste et il faudra beaucoup de cou-

rage et de persévérance pour les prédicateurs, et de la part de

nos amis beaucoup de sacrifice pour aider financièrement,

sans relâche, ces prédicateurs.

Prédicateurs et institutrices réunis à Hyderabad

;i

L e  t z i g a n e  J o h n  C h i d a m b a r a m
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L'aumône

Paisar ! Paisar !
Ce mot vient frapper vos oreilles dans
toute l'lnde, dans les villes et les villaqes.
C'est le mot de supplication des Àen-
diants qui se collent à vous comme des
mouches jusquâ ce que vous leur met-
tiez une pièce de quelques paisars dans
les mains (la monnaie indienne c'est la
roupie qui se divise en 100 paisars. Elle
vaui 0,50 f.  Un-ouvrier en gagne environ
10 par jour).

Il y a manifestement beaucoup de
misères au grand jour dans les rues.
Beaucoup de gosses souffrent de la faim.
Mais il y a aussi des spécialistes de la
mendicité qui gagnent plus en tendant la
main qu'en travaillant. La vraie misère
n'est pas toujours visible. C'est en s'inté-
grant au peuple, en vivant très proche
des familles que la vraie pauvieté se
découvre. L'aumône peut soulager
momentanément cette détresse mais
non la résoudre. Pour secourir ceux qui
ont faim nous avons choisi d'autres soiu-
tions meilleures.

Les pensionnats
-"Nos enfants ont faim . Aidez-nous à
leur donner un deuxième repas de riz oar
jour". En écoutant cetie supplication
d'un vieux chef de villaç tzigane, je fus
profondément touché et rrnlheureux car
je me sentais impuissant devant cette
détresse.

A mon retour de l'lnde j'en fis part à des
amis chrétiens. Certains se proposèrent
d'aider.

Grâce à leurs offrandes nous avons
construit un premier pensionnat près de
la ville de Trichy. Il a coûté avecsonlf2

nectare de terre et ses bâtiments la
somme de 200.000 Nf à ce jour. I l  faudrait
encore normalement 50.000 f pour ache_
ver la deuxième tranche des t iavaux qui
permettrait d'accueillir encore plus d,en-
fants. Dans ce pensionnat il y a aussi Ie
Centre International de notre Mission en
Inde et une église tzigane.
Actuellement il y a une cinquantaine
d'enfants qui depuis 3 ans soàt élevés
dans la connaissance de l'Evangile. Ils ne
sont pas déracinés de leur milieu car
leurs parents voyagent dans les environs
du pensionnat et viennent les voir de
temps en temps.lls vont à l'école du vil-
lage le plus proche.lls sont bien habillés
et bien nourris grâce à 54 familles tzi-
ganes et non-tziganes qui ont pris cha_
cune un enfant à charge à raison de 70 f
par mols.

Notre pensionnat

Les autres pensionnats sont dans des
maisons louées. Nous avons choisi dette
nouvelle formule pour consacrer l'argent
à faire face à l'urgence du combat contre
la faim, plutôt qu'à construire des bâti-
ments tant qu'il est possible de trouver
des maisons à louer.
Entre les 4 pensionnats existants à ce
jour il y a en tout 208 enfants et, en celte
année 1980. nous espérons pouvoir en
ouvrir 4 autres et porter à 400 le nombre
des enfants tziganes qui seront ainsi déli-
vrés de la faim.

En France et en Suisse de langue fran-
çaise, 152 familles parrainent un enfant.
56 familles d'Allemagne, de Suisse de lan-
gue allemande et de Finlande Drennent
en charge 56 autres enfants.

Tout n'est pas facile : Un drame s'est
produit au pensionnat B
Nous nous devons de vous faire part de
nos dif f icultés comme de nos joies.

Au pensionnat B un enfant est mort I'an
passé des suites d'une méningite. C'était
un très beau petit garçon. Malgré les
prières ferventes, I'intervention du doc-
teur et les soins de I'hôpital, la malheur a
frappé cruellement. Peu après, le père de
l'enfant es| décédê d'une maladie fou-
droyante. La peur s'est alors emparée de
toute la tribu. Presque toutes les familles
ont repris leurs enfants et sont partis à
plusieurs kilomètres de là en nleine
brousse. I is nous demandent de recréer
le pensionnat dans leur nouveau lieu de
stationnement. Mais il n'y a pas de mai-
son dans cet endroit éloigné de toute
agglomération.En attendant de trouver

A,  p rès  de  Tr ichy

E n f a n t s  d e  n o s  p e n s i o n n a t s



une solution à cette douloureuse situa-
tion, nous achetons du riz et le remet-
tons aux familles pour les enfants. Nous
vous demandons de prier avec nous à ce
sujet.

doute, il y a parmi ces garçons des prédi-
cateurs en herbe.

Néanmoins il y a un problème. En effet si
dans 5 ou 10 ans ces garçons qui seront

en évangélisant les jeunes qui sont restés
avec leurs parents dans les villaçs.

A ces 400 gosses élevés dans Ia connais-
sance de la Parole de Deu, il faut ajouter
les 700 autres qui sont aussi enseignés
selon l'Evangile dans les 13 écoles
ouvertes grâce à votre générosité dans
divers villages où il n'y en avait pas. Il y a 7
institutrices financièrement soutenues
par nos frères et sceurs de Finlande et 6
instituteurs qui sont aussi des prédica-
teurs et qui sont aidés par des frères et
sæurs de France et de Suisse. Les écoles
sont supervisées par un Inspecteur
d'Académie qui est, lui aussi, prédicateur
de la Mission et financièrement aidé par
une église évangélique de France.

Tel est le programme d'aide aux

U n m isérable camp ement de tzi gan es aux abords d'u ne vil le. En le voyant vous comprenez I ' im portance de notre aide aux enfants pauvres de cette tri bu. A I 'arrière-plan, les
be l les  maisons  d ' ind iens .  Au lond.  réun ions  avec  les  tz ioanes  nar ikoravas  du  camoement  auxoue ls  se  io ionent  des  ind iens  de  la  v i l le .

Des signes encourageants : les gar-

çons d'un pensionnat se convertis-
sent

A Hyderabad, parmi les 56 garçons du
pensionnat il y en a qui ont entre 72 et 75
ans. J'ai été très heureux de voir leur fer-
veur dans la prière. Leur éveil spirituel
m'a frappé. Plusieurs sont réellement
convertis et remplis du Saint-Esprit, tel
ce garçon qui, après sa venue au pen-
sionnat et s'être donné au Seigneur, a
rencontré l'opposition de ses parents de
religion hindoue qui ne voulaient plus le
laisser revenir au pensionnat. Il a crié au
Seigneur sa détresse. Il a prié avec foi
pour ses parents, et ses parents.ont a
leur tour donné leur vie au Seigneur !
Oui, Dieu écoute la prière de ces petits
enfants tziganes et Il se sert d'eux pour
amener leurs familles à Jésus.

Cette æuvre permet non seulement de
secourir les enfants et de bien les nourrir
mais encore de leur apprendre à connaî-
tre la Parole de Dieu et, sans aucun

6

alors âgés de 20 ans et plus désirent se
marier, ils retourneront vers leur tribu et
ne trouveront peut-être pas de jeunes
filles chrétiennes. Cette réfleion nous a
amenés à projeter pour cette années 80
un autre pensionnat de 50 filles. Elles
seront, elles aussi, êIevées dans la foi
chrétienne et pourront plus tard, à côté
de leurs maris, être de bonnes servantes
du Seigneur. Il nous faut penser à làvenir
d'une manière réaliste, si le Seigneur
tarde à venir, et prévoir I'orientation spi-
rituelle de cette jeunesse qui monte, tout

enfants. de lutte contre la faim et
contre lànalphabétisme. C'est beau-
coup pour une petite mission comme
la nôtre. Cela est rendu possible par
la participation de nombreux tzi-
ganes, et par celle de 2 églises évan-
géliques, et d'une bonne poignée
d'amis chrétiens engagés avec nous
dans cette belle æuvre missionnaire
du salut du peuple tzigane dans le
monde. Que Dieu vous bénisse tous,
chers bienfaiteurs et chères bienfai-
trices.

Enlan ts  du  pens lonnat  C

Une de nos 13 écoles avec les instituteurs et I ' inspecteur



[-es puits
En Inde, quand la pluie ne tombe pas, c'est la sécheresse. Les
champs restent désertiques. C'est la désolation et la famine.
Ainsi en est-il dans beaucoup de régionsde l'Andhra-pradesh
où vivent les tziganes de la tribu des Lambadis.
Ces frères tziganes, anciens transporteurs de sel à dos de
bæufs ont dû arrêter le voyage et sont devenus cultivateurs
depuis que les conditions économiques ont changé avec I'ap-
parition des transports par train et par camion. Nous avons
projeté de leur creuser des puits pour qu'au temps de la
sécheresse ils aient de I'eau pour leur champs.
Grâce à un don de 10.000 Nf d'une institutrice chrétienne
française à Pondichéry en Inde, nous avons pu réaliser le per-
cement d'un puits dans les champs du prédicateur tzigane
DANIEL. Depuis, au milieu d'un terrain aride, ila des champs
verdoyants. Il récolte des tomates, des arachides er aurres
légumes. Maintenant il est à I'abri du besoin.ll ne craint plus la
faim.
Un vaste programme a éTê étuùé par le frère Dufour, conseil-
ler agricole en Inde, avec le concours des chefs tziganes culti-
vateurs.
Le projet permettra de creuser des centaines de puits pour
que les 4 millions I/2 de tziganes, chrétiens o, non, ne sôient
plus dans la crainte de la famine en temps de sécheresse. Sa
réalisation se fera avec le concours de la Ôimade, æuvre d,en-
tr'aide rattachée à la Fédération Protestante de France.
Mon fils Etienne se prépare courageusement avec son épouse
à aller s'installer là-bas, pour y aider le frère Dufour à supervi-
ser la réalisation de ce plan d'entr'aide tout en annonçant
l'Evangile aux tziganes. Je le recommande tout particulière-
ment à vos prières car ila une hernie discale et souffre de dou-
leurs sciatiques dans les jambes. Priez avec nous pour sa
guérison et pour que Dieu pourvoie pour son départ et son
installation en Inde.
Notre Missiondansle monde n'oublie pas les pauvres et
ceux qui ont faim. Nous bénissons Dieu pour tous ceux
qui s'associent à nous dans cette belle et grande æuvre
de secours.
"VENEZ, VOUS QUI ÊTES BÉNIS DE MON PÈRE.
PRENEZ POSSESSION DU ROYAUME QUI A ÉTÉ
PRÉPARÉ DÈS LA FONDATIoN DU MoNDE
CAR J'AI EU FAIM ET VOUS M'AVEZ DONNÉ A
MANGER''.
Mattieu 25.34-35

3 Responsab les  de  dro i te  à  gauche :
.  Chr is t ian  Dufour ,  conser l le r  agr ico le  e t  p rés ident  de  la  Mis -
s ion  Tz igane en  Inde.  C 'es t  lu iqu i  coordone tou tes  les  ac t iv i tés
en ce Pays : pensionnats, écoles, égl ises tziganes et act ion des
évangél istes.
. Etienne Le Cossec, candidatau ministère. l lse prépare a par-
t ir  en lnde pour superviser le projet des puits et aider à l 'évangé-
l isat ion de la tr ibu tzigane des Lambadis.
.  Ro land Burk i ,  pas teurdesAssemblées  de  D ieu .  l la  lacharoe
en France de recevoir les offrandes pour le soutien des enfan'ts
de nos pension nats en Inde et de transmettre des nouvelles aux
famil les qui parrainent ces enfants.29, rue des Capuc ins-27700
Les Andelvs

W,i',$
Prédicateurs de I 'Etat d'Andhra-pradesh
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Le "dortoir" du pensionnat.

Les enfants dorment tout habillés sur
une natte déroulée sur le ciment. c'est
mieux que de dormir dehors sur la
terre comme ils en avaient lhabitude.
Toutefois nous aimerions leur procu-
rer des lits, mais nous n'avons pas
assez d'argent. Regardez-les bien et
pensez à votre lit douillet dans votre
caravane et dans votre maison et à vos
enfants bien choyés. Nous aurons
cette année 400 gosses dans nos pen-
sionnats... Il nous faudrait 400lits... et
cela coûte de I'argent. Puisque nous
n'en avons pas, il n'y a qu'une solution :
une natte que I'on déroule à même le
sol le soir et voilà le lit. -7

t.s:

I
*:



C e  p è r e  a  c o n f i é  à  l ' u n  d e  n o s  p e n s i o n n a t s  s e s  d e u x
c n f a n T c  n n r i r r ^ r r r ' i l s  n e  r : n n n a i s s e n t  n l r s  n i  d i s e t t e  n i

P v v r  Y

m r s e r e .

Ne voulez-vous pas aussi prendre part à cette
æuvre charitable ?

Si vous désirez devenir une bienfaitrice, un
bienfaiteur :

En prenant  en  charge l 'un  d 'eux  comme s i  c 'é ta i t  vo t re
propre enfant ;  à raison de 70 f  par mois,
l l  su f f i t  d 'éc i re  au  responsab le  de  ce  pro je t  :
pas teur  Ro land BURKI
29, rue des Capucins
27700 LES ANDELYS
Téléphone (32) 54.09.77
l l  vous enverra en son temps la photo de I 'enf ant et  son
nom.  Ce sera  VOTRË enfan t .  De temps en  temps vous
en recevrez des nouvel les.
C A D E A U X .  L o r s  d e  n o t r e  v r s i t e  a u x  p e n s i o n n a t s ,  c h a q u e  e n f a n t  a  e u
s o n  c a d e a u  d e  " N o ë 1 " .  V o y e z  l e  b e a u  s o u r t r e  d e  c e t t e  f i l l e t t e  e t  s e s
y e u x  p é t i l i a n t s  d e  j o i e .  J a m a i s  e l l e  n ' a v a i t  v u  s i  b e l l e  p o u p é e .  M ê m e
l e s  g a r ç o n s  i u i  f o n t  f ê t e  !  O u i ,  c e l a  v a u t  i a  p e i n e  d e  p r o c u r e r  u n  p e u

d e  b o n h e u r  à  c e s  g o s s e s .

enga-
gés  à  p le in  temps à  l 'evangé l isa t ion  des  tz iganes .
En par t i c ipant  à  leur  sout ien  f  i xé  à  350 f  par  mo is  (vous
pouvez y part ic iper soi t  en total i té soi t  en part ie).
l l  y a encore 8 servi teurs de Dieu à soutenir  et  qui  at ten-
dent  que des  b ien fa i teurs  leur  v iennent  en  a ide .
Vous recevrez la photo du prédicateur que vous sou-
t iendrez et i l  vous sera envoyé de temps en temps des
nouvel les de son act iv i té.
Si vous voulez le faire,  écr ivez au Missionnaire
DUFOUR -  P .O.B 60  -  Pond ichéry  605001 INDE
l lvous  communiquera  le  nom du préd ica teuràa idere t
vous ferez parvenir  votre sout ien par I ' intermédiaire de
la  Miss ion  Evangé l ique Tz igane en  I 'adressant  au  t ré -
sor ie r  M.  Sann ier  e t  en  l ibe l lan t  les  chèques au  nom de
"V lE ET LUMIÈRE,  Miss ion  Tz igane"  -  18380 Ennor -
dres  -  La  Chape l le  d 'Ang i l lon  -  F rance -  ou  par  chèque
posta l "V ie  e t  LumièreC.C.P.  124929 U LaSource45" -
France (pour autres pays voir  dernière page).

J o h n ,  c e  j e u n e  p r é d i c a t e u r  t z i g a n e ,  l a  B i b l e  à  l a  m a i n .  p e u t  s e  c o n s a -
c r e r  à  é v a n g é l i s e r  s o n  p e u p l e  g r à c e  à  l a  g é n e r o s r t é  d ' u n  b i e n f a i t e u r .
1  b i e n f a i t e u r  +  1  p r é d i c a t e u r  =  2  o u v r i e r s  a u  s e r v i c e  d e  D t e u

J
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Témoignages et nouvelles r FRANCE

Photo :  de  gauche à  dro i te  :  Payon,  Rumbal ,  Rumbal  f i l s  e t  l \ .4ar ido .  E t  I 'aud i to i re

f REVEL. Le pasteur Alex Herz de I 'Assemblée nous écrit : "nous remercions les prédicateurs Rumbal , son fi ls et Payon et
Marido pour leur visite en fin d'année à notre église. I l y a un réveil qui commence, de nouvelles âmes viennent dans notrê local
refait à neuf. Dieu en soit loué".

o ROUEN Chaque hiver de nombreuses cara-
vanes stationnent à Rouen et dans la périphérie. Pour
cette raison des réunions ont lieu régulièrement cha-
que semaine regroupant des dizaines de tziganes chré-
tiens sous la direction de plusieurs prédicateurs qui
ont pour noms : Azo, Guigui, Bicau, Abraham et
Balo. Ils ont eu la joie de pratiquer le baptême de 25
tziganes récemment convertis au Seigneur au cours
des réunions. Ainsi le réveil continue sans relâche et
surtout parmi la jeunesse.

Photos 1. Gauche à droite : J. Sannier, Azo et Balo et jeunes baptisés.
2. Jeunes enfants et leur mo niteur, le prédicateur G ui gu i, à droite
3. A droite. le orédicateur Bicau

Pour I'envoi de vos oftrandes, notez cette adresse et ce c.c.p.
VIE ET LUMIÈRE

18380 ENNORDRES -  LA CHAPELLE D 'ANGILLON

c.c.P. 1249 - 29 H LA SOURCE 45
Pour éviter des erreurs et nous faci l i ter la tâche administrat ive, l ibel lez les chèques au nom de "Vie et Lumière, ' ,
Pour les autres pays, voyez les indications en dernière page.
Aux personnes qui écrivent pour demander les renseignements concernant les legs en faveur de la Mission ou des æuvres
en Inde, nous précisons que notre Mission est habi l i tée à les recevoir.  Demândez les renseignements et formulaires à remplir
à I 'administrateur M. Jacques Sannier - Centre tzigane - 18380 Ennordres - La Chapelle d'Angil lon.
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G. à droite : Jean Le Cossec, Gam in, Na ni, lvlencho, N ipo n, Frè re et Gai I lôn et B omb i N a n c i e  e t  l e s  m o n i t r i c e s  e t  l e s  é l è v e s  d e  l  é c o l e  d u  d i m a n c h e

A TOURS, i l  y a une communauté tzigane très vivante sous la conduite des prédicateurs REINHARDT Antoine dit  Gamin

Frère Nani Morche et Jean. Si vous passez en cette vi l le ne manquez pas d'al ler prendre part à leur culte rue El isa Rachell ieu-dit  la

Carte à la Vi l le aux Dames.

,,VOUS ÊTES U]Y RE,S,SU,SCITÉ"

à Paris pour y être opéré une seconde
fois.

'Quand le chirurgien m'a opéré à nouveau
il  n'a r ien fait  de plus et i l  m'a refermé. I l  a
demandé au plus ancien de ma famil le de
venir.  Mon beau-frère PlNl qui est aussi
prédicateur est donc venu. Le chirurgien
lui dit  tout comme celui du Mans que je

ne pourrai pas vivre queje n'en avais que
pour 20 minutes, qu' i l  n'y avait plus d'es-
po i r .

Je suis né dans une caravane. Mes
parents  venda ien t  de  maison en  maison.
l l s  on t  connu I 'Evang i le  à  RENNES.  A
cette époque commençait le révei l .  C'était
vers 1954. J'ai suivi les réunions et les
conventions avec mes parents. Je me suis
fait  baptiser après ma conversion à Dra-
vei l ,  près de Paris, lors d'une convention
e n  1 9 6 1 .

Je suis maintenant marié et je voyage en
caravane. Mais I 'hiver, je passe plusieurs
m o i s  à  T o u r s  o ù  j ' a i  u n e  p e t i t e  m a i s o n .

En Janvier 1979, j 'ai  eu un accident au
retour de I'eriTerrement de Ia sæur Le
Cossec. On suivait  un camion. Au
moment où nous doublions, le camion a
viré à gauche et le choc a été inévitable. I l
nous a traîné sur 50 mètres. Je suis par-
venu à sort ir  de.la voiture en forÇant la
port ière tandis que mon beau-frère res-
ta i t  co incé  dans  la  vo i tu re .  L 'ambu lance
nous a  emmenés à  I 'hôp i ta l  du  Mans.

Un chirurgien m'a immédiatement opéré
car j'avais la rate éclatée , le foie éclaté, un
poumon perforé, un rein et la vessie très
touchés. l ls m'ont enlevé la rate complè-
tement et presque les 3/4 du foie. Le chi-
rurgien dit  alors au prédicateur GAMIN
venu à  l 'hôp i ta l  que. ie  ne  sur r , i v ra i  pas .
que je n'avais que 20 minutes à vivre et
qu' i l  devait prévenir ma femme que j 'al-
lais mourir.

Le frère GAMIN ne voulait  pas le dire et
le chirurgien lui dit  :  "si  vous ne voulez
pas .  je  l c  d i ra i  mo i -même car  je  ne  peux
pas lui cacher la véri te". Alors le frère
Camin vint dire à ma femme: "Ton mari.
d'après la médecine, va mourir,  mais i l  y a
DIEU et i l  faut s'accrocher au Seigneur".
Ma femme lui répondit :"Non, mon mari
ne mourra pas car le Seigneur ne peut pas
faire ça".
Le lendemain à l3 heures i 'ai  été trans-
porté d'urgence à I 'hôpital Saint-Antoine
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Alors toute ma famille réunie dans le cou-
loir de I'hôpital s'est mise à prier à cet
endroit. Les 20 minutes se sont écoulées,
puis une heure et j'étais toujours vivant.

Je tombais dans le coma et j 'y restais pen-
dant  un  mois  e t  demi .  ma in tenu en  v ie  pa  r
des apparei ls. Je ne souffrais pas, mais
comme en des rêves je voyais des servi-
teurs de Dieu venir vers mol.

Quand le  p réd ica teur  G AM lN es t  monté
à Paris pour me voir i l  a demandé un
rendez-vous au médecin qui me soignait.

I  I  lui  a pôsé des questions sur I 'espotr pos-
sible et le docteur lui  dit  qu' i l  n'y avait
aucun espoir de vie, que j 'étais atteint
d'une infection pulmonaire suite à cet
accident et de septicémie. l l  a aiouté :
"avec tout cela i l  ne peut vivre car i l  n'a
plus d'anti-corps pour vaincre ces infec-
t ions et si  j 'arrête le fbnctionnement des
apparei ls i l  meurt de suite".

Le frère Gamin lui dit  :  "La médecine a
fait  tout ce qu'el le pourait  et Cest bien,
m a i s  n o u s  a r o n s  l e  S e i g n e u r  e l  n o u s
avons I 'assurance dans nos c(Eurs qu' l l  le
dé l i r  re ra  e t  qu ' i l  permet t ra  qu ' i l so i t  b ien-
tôt en son fo1er."

Après cela je suis sort i  de mon coma et
auss i tô t  que. l 'é ta is  à  noureau consc ien t  je

me suis senti  bien. Je souffrais au
moment  dcs  pansements .  ma is  en  moi  . ie
n'avais plus mal. Je respirais bien. Après
quelques jours, je me suis mis à manger
normalement.

Le docteur m'a dit : "vous êtes un ressus-
citéo'. Pour moi vous êtes guéri, vous
entrez dans une nouvelle vie car je vous
considérais comme mort. Il s'est passé
quelque chose en vous que nous ne com-
prenons pas".

l5 jours après je suis rentré chez moi et
depuis j 'ai  repris mes activi tés. Je mange
de tout, je conduis ma voiture, je fais mon
commerce et je vais aux réunions plus
que jamais car cette épreuve m'a affermi
dans ma foi et fait  de moi un meil leur
chrétien.

Je remercie tous les frères et sceurs qui
ont tant prié pour moi lorsque i 'étais à
I 'hôpital.  Dieu les a exaucés.

CAPELOT Ramoutcho

N-8.  Nous rappe lons  quc  s i  vous  ê tes  malade,  e t  que
vous désirez que I 'on intercèdc pour vous, adressez
votre demande dc prière au Secrétariat H. Martin
|  8380 Ennordres .  I  I  la  c  omm un iq  uera  aux  ég l i ses  tz i -
ganes  qu i  in tc rcèderont  pour  vous .



Eglise Tzigane de Bergerac (Gironde)
Le prédicateur HELFRICH Jean nous transmet de bonnes
nouvelles de son église et nous informe ques des âmes ont été
récemment sauvées et ont été baptisées par immersion. Voici
des témoignages :

Sans complexeso elles prient à haute yoix dans
le couloir de I'hôpital
"J'ai été élevé dans la religion catholîque et, après ayoir suivi
les réunions évangéliques durant dix années, trest seulement
maintenant que.je me suis t'onvertie au Seigneur, après I'acci-
dent de mon.fils.

Une voiture le renversa. M on ./ils était âgé de rrois ans e1 dem i.
Il avait un enf'oncement du crône et il /allait l'opérer. On I'a
mis dans I'ambulance pour l'entntener à Bordeau-r. Pendant ce
temps, loute ma.fantille qui est cont,ertie se ntit à prier. L/ne
tante de mon mari nous accompagna. En arriyant à I'hôpital
elle s'est mise à prier dans le couloir. Elle a prié le Seigneur
devant lous les gens et, d'un seul coup, le Saint-Esprit la yisi-
tée, et elle m'a dit " Ne pleure plus, on ne I'opèrera pas". Alors
moi aussi.je me suis mise à genoux et.i'ai dit au Seigneur que je
me Jerai baptiser puisque mon.fils ne serait pas opéré. Lnrsque
les internes sont sorfis, après avoir examiné mon f ils, ils m'ont
dit : "on n'opère pas". Depuis ce temps, mon.fils va bien".

Conchita FAJARDO (33 ans)

Au bloc opératoire les glandes disparaissent
miraculeusement
"Je crois au Seigneur depuis des années mais.je ne voulais pas
me Jàire baptiser parce que.je ne me trouvais pas prête. J'étais
roujours malade. Un .iour .i'ovais des glandes aux seins. Les
docteurs disaient que c'était douîeux. Je devais me./aire opé-
rer. Lorsque.j'étais à I'hôpital, les.frères ont prié pour moi. Le
docteur m'a.fait une première piqûre et I'on m'a amenée sur un
chariot au bloc opératoire. Ayant la deuxième piqûre, j'ai tott-
chémes seins et.j'ai dit au dotleur: les glandes ont disparu.Le

Après l'épreuve, je suis revenue
au Seigneur

J'ai été élevée dans la prat ique de la rel i-
gion cathol ique puis un jour je fus ;tou-
chée en mon cæur en écoutant les orières
ferventes que des prédicateurs gitans
adressèrent à Dieu en faveur de ma belle-
mère qui était  malade. Ensuite je suis
allée aux réunions et j'y prenais plaisir
jusqu'au jour où les soucis de la vie
m'amenèrent à abandonner comolète-
ment I 'Assemblée.

Baptêmes par  les  p réd ica teurs  T ikéno e t  N/ l im i

docteur ne me t'ro1'ait pas. Il m'a examinée ùnouveau eT il o dil
aux in/irmières : Madame Fa jardo n'a plus de glandes, lais.sez-
là repartir. Le Seigneur m'a guérie en réponse aux prières.
C'est un rniratle. Depuis je nte suis engagée avec le Seigneur et

. je me suis./àite bapriser par intntersion."

,llanuelu FA.IA RDO 67 ans)

J'ai essayé d'en finir avec la vie
"Je connaissais la Parole de Dieu depuis lottgtentps mai,s f 

't'

étais rebelle. Je repoussais tou.jour.s le rttrtnent de nte conver-
tir. J'aimais la vie du pét'hé du ntonde. Plusieurs /ôis, j'ai aban-
donné monfoler et mes enfants pour vivre tlans le pét'hé, sans

.jamais trouver le bonheur auquel .j'aspirais. J'étais tctujours
anxieux. J'ai même essayé d'en./inir avec la vie en avalant des
somnifères. Quand je suis revenu à moi,.ie suis allë assister à
un culte. Ce matin-là, îl y eut une prophétie. C'éroir une t'hose
à laquelle .ie ne ooyais pas les prophéties. Cette prophétie
s'adressait à moi et.jefus touché en mon ('(pur et alors.ie dët'i-
dais enJin de suivre le Seigneur. J'ai demandé au prédi(ateur
TIKENO de me baptiser. C'e.st t'ho.se./aite clepuis Ie l8 novent-
bre. Je n1e sens un être noureou et mon /'oyer est béni".

Etienne FAJARDO Bl ans)

Huit plus tard, le prédicateur gitan Ferrer
ouvri t  une sal le évangélique dans la vi l le
de Carcassone pour les gitans. J'y suis
allée car des sæurs venaient me chercher
à la maison et j 'avoue que j 'y al lais pour
leur faire plaisir.  Puis l 'épreuve est encore
venue. Ma mère dût être hosDital isée et
par  la  g râce  de  D ieu  e l le  a  é té  dé l i r  rée  du
cancer après que les frères aient prié pour
el le et nous aussi nous avions prié et
jeûné. la puissance de Dieu s'est manifes-
tée et depuis je reste fidèle à mon
Sauveur.

Mme Cargolès Yvette. Carcassone

àla , ,

Les 7 et I  Juin 1980
Participation des TZIGANES - musique - chants - témoignages

Fête de I 'Evangile" aux ARÈNES DE NIMES

a CARCASSONE. Le prédicateur Ferrer responsable de l 'église gitane de cette vil le nous écrit : "je t 'envoie le témoignage
d'une sæur de 1'Assemblée. Dimanche dernier nous avons fait 5 baptêmes et I 'Assemblée progresse bien dans les voies du Seigneur".

La sæur  Cargo lès  e t  sa  maman guér ie  du  cancer

1 1



MESSA GE DIFFUSÉ
PAR

RADIO-TZIGANE

JESUS
ET

L'AVEUGLE
l i re : Marc 8/22 à26

par C. Le Cossec

Ouand  Jésus  a r r i ve  dans  l e  v i l l age  de
Be thsa ida  l es  hab i t an t s  v i ennen t  ve rs
LU l .  l l s  LE  conna i ssen t .  i l s  saven tqu ' i l
a c c o m p l i t  d e s  m i r a c l e s .  l l s  c o n d u i -
sen t  ve rs  LU I  un  aveug le .  L ' a t t i t ude  de
ces  hab i t an t s  es t  adm i rab le .  l l s  a i den t
l ' aveug le .  i l s  l ' amènen t  ve rs  Jésus .  l l s
o r i en t  Jésus  de  l e  t ouche r  donc  de  Ie
g u é r i r .  l l s  a u r a i e n t  p u  n e  p a s  s ' o c c u -
pe r  de  ce t  aveug le  e t  a l l e r  ve rs  Jésus
pou r  eux -mêmes ,  pou r  l eu r  p rop re
sa t i s fac t i on .  O r .  i l s  s ' oub l i en t  eux -
mêmes  pou r  secou r i r  l eu r  semb lab le
hand  i  ca  pé .
Ma lheu reusemen t  au jou rd 'hu i  on  ne
rencon t re  pas  tou jou rs  ce t t e  géné ro -
s i t é .  ce t t e  compréhens ion  f  r a te rne l l e
e t  pa r fo i s  nous  nous  t rouvons  b ien
s e u l  a v e c  n o s  p r o b l è m e s ,  n o s
ép reuves ,  nos  souc i s ,  sans  pe rsonne
pou r  nous  a ide r .  sans  pe rsonne  pou r
nous  encou rage r .
Mais LUl, Jésus, l l  ne délaisse per-
sonne. J'ai lu et relu les Evangiles et
je n'ai vu nulle part mentionné que
Jésus ait refusé de secourir un mal-
heureux ou de guérir un malade qui le
suppl ia i t .  Le seul  endroi t  où i l  ne put
fa i re  des  m i rac les ,  comme i l  au ra i t
t an t  vou lu  l e  f a i r e .  c ' es t  à  Naza re th  à
cause  de  l ' i nc rédu l i t é  des  hab i t an t s .
M a i s  p o u r  c e u x  q u i c r o i e n t e n  L U l ,  q u i
s ' app rochen t  de  LU I  avec  con f i ance
pou r  ê t re  bén i s ,  l a  dé l i v rance  l eu r  es t
p rom ise  comme l ' a f f i rme  Jésus  pa r
ces  pa ro les  :  "S i  t u  c ro i s ,  t u  ve r ras  l a
g l o i r e  d e  D i e u " .
Le  réc i t  de  l a  gué r i son  de  l ' aveug le  es t
t r ès  beau  dans  sa  s imp l i c i t é .  l l  ; nous
p résen te  l e  Ch r i s t  p renan t  l ' aveug le
^ ^ .  f ^  - ^ ; ^  1 ^  ^ ^ ^ + ^  À ^  l : ^ , , ^  À
P d r  r d  |  |  r o i l  r .  v Y  g v ù t u  u ç  J ç ) u ù  d

l 'égard de l 'aveugle est  à la  fo is  t rès
touchan t  e t  p l e i n  d ' ense ignemen t  su r
sa Bonté.  En ef fet .  ouel  tableau v ivant
de  tend resse  e t  de  g randeu rdu  Chr i s t
qu i  marche  avec  l ' aveug le  dans  l e
c h e m i n .  l l  l e  c o n d u i t  p a r  l a  m a i n .
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A l 'of f ice internat jonal,  le frère Balo chargé de la correspondance et le frère Paul responsable des cassettes-radio

L ' a v e u g l e  e s t  i n c a p a b l e  d e  s e
c o n d u i r e  l u i - m ê m e  t o u t  s e u l .  l l  s e
la i sse  condu i re  pa r  Jésus .  l l  ne  d i s -
ô r r f ê  ô â e  l l  n h é i +  l l  n a  c a i t  n a c  n i r

v u u  v v

J é s u s  l ' e m m è n e .  l l  n e  s a i t  p a s  c e  q u e
Jésus  fe ra  de  l u i .  l l  f a i t  con f  i ance  à
Jésus  tou t  comme l ' en fan t  qu r t i en t  l a
ma in  de  son  pè re .
Jésus  l e  condu i t  ho rs  du  v i l l age .  Dans
le  s i l ence  de  l a  campagne ,  seu l  avec
Jésus ,  I ' aveug le  l a i sse  fa i re  Jésus  tou t
c o m m e  l e  m a l a d e  s e  l a i s s e  s o i g n e r
n â r  q ô n  m é d p n i n  . l é s r r g  l u i  m e t  d e  l a
sa l i ve  su  r  l es  yeux ,  pu i s  l u i  impose  ses
ma ins  su r  l es  yeux  à  deux  rep r i ses .
A lo rs  Jésus  l u i  d i t  de  rega rde r  devan t
l u i  e t  à  s a  g r a n d e  s u r p r i s e  i l v o i t  c l a i r .
Ayan t  recouv ré  l a  vue .  i l  peu t  repa r t i r
s e u l  à  s a  m a i s o n .
Si jésus s 'est  a ins i  occupé de ce mal-
heureux, pourquoi ne s'occuperait-i l
pas de nous ? de vous personnelle-
ment ? N'a-t-i l  pas dit : "J'attirerai
tous les hommes à moi". Son désir
c'est que nous venions à Lui. Non
seulement l l  PEUT aussi prendre soin
de nous comme de l 'aveugle, mais i l
le veut et i l  nous presse de venirà Lui.
l l  nous invite par ces paroles de
l'Evangile de Matthieu chapître l l
verset 28: "Yenez à moi vous tous
qui êtes lassés de la vie et je vous
soulagerai".
S i  t on  aven i r  es t  sombre .  s i  t on  cæur
es t  p le in  d ' i nqu ié tude ,  s i  t u  t ' i n te r -
roges  su r  t on  so r t  e t  que  tu  ne  vo i s
pas  d ' i s sue ,  a lo rs ,  comme l ' aveug le ,
l a i sse -LE  te  t ouche r ,  p rend re  so in  de
to i  e t  l L te  donne ra  l a  gué r i son  de  ton
tou rmen t ,  de  t es  i dées  dép ress rves .

;

F a r s - l u r  c o n f i a n c e .  O u e l  q u e  s o i t  t o n
p rob lème .  que l l e  que  so i t  t a  sou f -
f r ance  phys ique  ou  mora le ,  que l  que
so i t  t on  d rame  ou  que l l e  que  so i t  l a
cu lpab i l i sa t i on  de  ta  consc ience ,
l ^ i ^ ^ ^  { ^ ; . ^  t A ^ , , ^  l  - tr a r s s e  r i l i l u  J e s u s .  i l  r e p o n d r a  â  t o n
appe l .  l l  comprend ra  ton  con f l i t  i n té -
r i eu r .  ve r ra  t a  repen tance  e t  t e  pa r -
donne ra .  l l  se ra  sens ib le  à  t es  l a rmes
e t  l es  sèche ra .  Con f i e - l u i  t a  v i e  e t  i l
s ' en  occupe ra  j ou r  ap rès  l ou r .  l l  a  f a i t
à  CEUX OUI  CROIENT EN LUI  ce t t e
n r ô m ê q q p  " .  l e  c r r i c  â v ê c  V o U S  t o u s  l e S
j o  u  r s " ,
En  deho rs  du  v i l l age ,  seu l  avec  Jésus .
l ^  . l ; . 1 ^ ^ '  . r , o n  l ' e ' r a r  r n l or E  u r o r u v u ç  ù  E t r g o g v  d v c u  I  o v v u v r ç ,

J é s u s  l ' i n t e r r o g e .  J é s u s  l u i  p a r l e  l l  l u i
d e m a n d e  s ' r l  v o i t  q u e l q u e  c h o s e .
L 'aveug le  répond .
C 'es t  merve i l l eux  d ' avo i r  Jésus  avec
so i  t ous  l es  j ou rs .  de  pouvo i r  l u i  pa r -
l e r ,  l e  p r i e r ,  d i a l ogue r  avec  Lu i .  C 'es t
un  immense  p r i v i l ège  que  d 'è t re  à
l ' écou te  de  Jésus  en  l i san t  sa  pa ro le
c i  d n  c a r r n i r  n r r p . l é c r s  n o U S  é c o u t e
l o r sque  nous  o r i ons .  A ins i  s ' é tab l i t
pa r  l a  f o i  l a  commun ion  avec  l e  Ch r i s t
e t  c ' es t  un  bonheu r  dans  ce t te  v i e  s i
t r o u b l é e  d e  n e  p l u s  s e  s e n t i r  s e u l .

Jésus te tend la main et te dit viens
avec moi. Laisse-lui prendre ta main.
Et si tu te laisses conduire par LUl, i l
te mènera hors des tourbil lons de la
vie dans une expérience de vie paisi-
ble et heureuse. Et sois assu ré que, si
tu crois en Lui, Lui, ne t 'abandonnera
pas, car l l  a fait cette promesse à
ceux qui le suivent : "Nul ne vous
ravira de ma main".



MESSAc E DtFFrJsÉ pnn RAD lO-TZIGAN E

LA VALLEE DE LA GEHENNE
Que faire pour ne pas aller aux tourments de I'au-delà ?

par Welty Charles
responsable des émissions "au rendez-vous des tz iganes"

B e a u c o u p  o n t  b e s o i n  d ' u n e  n o u v e l l e  d i m e n s i o n  à  l e u r  v i e .
d 'un  nouve l  ob lec t i f  e t  d 'un  nouveau sens  à  leur  ex is tence.
Vous pouvez  avo i r  tou t  ce la  en  acceptan t  de  recevo i r  Jésus-
C h r i s t  d a n s  v o t r e  v i e .
J ' a i m e r a i v o u s  a m e n e r  à  f a i r e  u n  v o y a g e  d a n s  u n e v a l l é e  q u e
l a  B i b l e  a p p e l l e  V A L L É E  D E  H I N N O N .  E l l e  e s t  s i r u é e  a u  S u d
d e  J é r u s a l e m  e n  l s r a ë 1 .  A  l ' é p o q u e  d e s  p r o p h è t e s  e l l e  é t a i t
m r e u x  c o n n u e  s o u s  l e  n o m  d e  G E H I N O N  o u  e n c o r e v a l l é e  d e
l a  G E H E N N E
C e t  e n d r o i t  d e  t r i s t e  c é l é b r i t é  é t a i t  u n  l i e u  o ù  l ' o n  b r û l a i t  l e s
i m m o n d i c e s  d e  J é r u s a l e m .  N u i t  e t  j o u r  l e  f e u  n e  c e s s a i t  d e
c o n s u m e r  d é g a g e a n t  d e s  o d e u r s  n a u s é a b o n d e s .  e t  p a r f o i s
m ê m e .  p o u r  n e  p a s  d i r e  t r è s  s o u v e n t ,  l ' o d e u r  r e s s e m b l a i t
é t r a n g e m e n t  à  c e l l e  d e  l a  c h a i r  h u m a i n e .  C e l a  p r o v e n a i t  d u
f a i t  q u e  l a  v a l l é e  d e  H i n n o n  n ' é t a i t  p a s  s e u l e m e n t  l e  d é p o t o i r
d e  l a  v i l l e ,  m a i s  a u s s i  e t  s u r t o u t  u n  l i e u  d e  c u l t e  d é d i é  a u x
e f f r o y a b l e s  d i e u x  d e s  a m m o n i t e s  a p p e l é s  M o l o c  e t  K n é -
n o s c h .  l l y  a  q u e l q u e s  a n n é e s  j ' a i  e u  l ' o c c a s i o n  d e  v o i r  u n e
r e p r o d u c t i o n  d e  c e  q u e  p o u v a i t  ê t r e  l e  d i e u  M o l o c .  u n e
h ideuse s ta tue  aux  d imens ions  g igantesques.  Le  vent re  de
l ' ido le  é ta i t  c reux  e t  chauf fé  à  b lanc .  C 'es t  là  que l 'on  sacr i -
f  ia i t  les  en fan ts .  Des  quant i tés  de  bébés.  garÇons e t  f  i l l es .
é t a r e n t  a i n s i  l e s  i n n o c e n t e s  v i c t i m e s  d u  f a n a t i s m e  d e  l e u r s
pè res .
A  l ' é p o q u e  d u  r o i  J o s i a s  o n  a p p e l a i t  c e  l i e u  m a u d i t : " l a  v a l l é e
d e s  f i l s  d e  l ' H i n n o n "  m a i s  J é r é m i e  l a  n o m m a  " l a  v a l l é e  d u
c a r n a g e " .  C ' é t a i t  r é e l l e m e n t  u n  v é r i t a b l e  c a r n a g e .  L e s
e n f a n t s  é t a i e n t  b r û l é s  v i f s  p o u r  s a t i s f a i r e  l e s  e x i g e n c e s  d u
d i e u  a b o m i n a b l e .  A u x  c r i s  d e  d é s e s p o i r  d e s  m è r e s  s e
m ê l a i e n t  l e s  c r i s  d ' a g o n i e  d e  t o u s  c e s  p e t i t s  m a l h e u r e u x .
O u i .  l a  v a l l é e  d e  I  a  G é h e n n e  a u  r a i t  p u  s ' a p p e l e r  l a  " v a l l é e  d e s
c n s  e t  d e s  p l e u r s " .
B i e n  d e s  a n n é e s  a p r è s  q u e  l a  v a l l é e  e u t  c e s s é  d ' ê t r e  u n e v a l -
l é e  d e  d e u i l  e t  d e  s o u f f r a n c e  e t q u e  l e s  d e r n i e r s  s a n g l o t s  s e
s o i e n t  a r r ê t é s .  l e  s o u v e n i r  e s t  d e m e u r é  v i f  d a n s  l e s  c c e u r s .
C e t t e  t r a g é d i e  n o u s  e n s e i g n e  à  n o u s  q u i  n o u s  v e n t o n s
d ' ê t r e  c i v i l i s é s  j u s q u ' o ù  p e u t  a l l e r  l e f a n a t i s m e  d e s  h o m m e s  :
t u e r  s o n  p r o p r e  e n f a n t  p o u r  a p a i s e r  l a  c o l è r e  d e  s o n  o r e u .
C e t t e  h i s t o i r e  n o u s  m o n t r e  a u s s i c o m b i e n  l ' i n t e l l i g e n c e e t  l e
b o n  s e n s  p e u v e n t  ê t r e  a f f e c t é s  p a r  l ' é g o ï s m e  h u m a i n  e r
n o u s  e n t r a i n e r  d a n s  l ' e r r e u r  l a  p l u s  c o m p l è t e .  e t  l a  p l u s
g r o s s i è r e .
S a v e z - v o u s  q u e  l a  B i b l e  d i t  d a n s  H é b r e u x  1 0 .  v e r s e t  5  :

" C ' e s t  p o u r q u o i .  C h r r s t  e n t r a n t  d a n s  l e  m o n d e  d i t :  " t u  n ' a s
v o u l u  N I S A C R I F I C E  N I O F F R A N D E " .  p a r c e  q u ' i l  é t a i t  I M p O S -
S I B L E  q u e  l e s  s a c r i f  i c e s  q u e l s  q u ' i l s  s o i e n t  p u i s s e n t  ô t e r  l e
p é c h é .  S e u l  l e  s a n g  d e  J é s u s - C h r i s t  p e u t  n o u s  b l a n c h j r  d e
t o u t  p é c h é .

J ' a i  é t é  b o u l e v e r s é  d ' a p p r e n d r e  l o r s  d ' u n e  é m i s s i o n  s u r  l e
C a m b o d g e  q u e  p l u s  d e  2  M I L L I O N S  d e  c a m b o d q i e n s
ava ien t  pér i  dans  ce t te  guer re .

L e  v e n d r e d i  s u i v a n t J e a n - M a r i e  C a v a d a  i n t i t u l a i t  s o n  é m i s -
son "  CAMBODGE.  DE L 'AUTRE COTE DE L 'ENFER" .  Un
r e p o r t e r  a v a i t  é c r j t  :  " l ' a g o n i e  d ' u n  p e u p l e  d a n s  u n  C a m -
b o d g e  t r a n s f o r m é  p a r  P o l p o t  g n  u n  g i g a n t e s q u e  c a m p  d e
concent ra t ion .  de  to r tu re  e t  dâ  mor t " .
" L ' e n f e r "  s e r a { - i l  p i r e  ?  P l u s i e u r s  p a s s a g e s  d e  l a  B i b l e  p a r -
l e n t  d e s  t o u r m e n t s  d a n s  l ' a u - d e l à  e t  v o i c i  q u e l q u e s  e x p r e s -
s i o n s  b i b l i q u e s :
-  d a m n a t i o n  é t e r n e l l e
-  é t a n g  d e  f e u  e t  d e  s o u f r e
-  p l e u r s  e T  g r i n c e m e n t s  d e  d e n t s
-  honte  é te rne l le
-  ténèbres  du  dehors
-  fourna ise  ardente ,  e tc
Toutes  ces  express ions  on t  pour  bu t  de  mont rer  l ' impor -
t a n c e  d e  l a  s é p a r a t i o n  d ' a v e c  D i e u  a u  j o u r  d u  j u g e m e n t  d e r -
n i e r .

D i e u  a v a i t  d i t  a u x  e n f a n t s  d ' l s r a ë l  q u i  a v a i e n t  p é c h é : " v o u s
saurez  ce  que c 'es t  que d 'ê t re .p r ivé  de  ma présence" .  Nom-
bres  1  4 ;34

Le l ieu  de  tourments  do i t  ê t re  une chose t rès  te r r ib le  pu is -
q u e  l e s  d é m o n s  e u x - m ê m e s  c r a i g n e n t  d ' y  a l l e r .  U n e  f o i s .
c e r t a i n s  d é m o n s  o n t  s u p p l i é  J é s u s  d e  n e  p a s  l e s  y  e n v o y e r .
l l  y  a  au t re  chose que vous  devez  savo i r  c 'es t  qu 'on  ne  peut
p a s  é c h a p p e r  a u  l i e u  d e s  t o u r m e n t s  u n e  f o i s  q u ' o n  y  e s t .  S i
o n  n e  p e u t  s ' e n  é c h a p p e r .  o n  p e u t  n e  p a s  y  a l l e r .
A lo rs ,  d i rez-vous ,  que fau t - i l  fa i re  ?
D i e u  v o u s  d e m a n d e  t o u t  s i m p l e m e n t  d e  v o u s  r e p e n t i r .  d è s
ma in tenant .  e t  d  e  c ro i re  à  la  mor t  exp ia to i re  de  Jésus  à  vo t re
p l a c e ,  a f i n  d ' ê t r e  s a u v é .  V o u s  p o u v e z  a l l e r  d a n s  l e  l i e u  d e
t o u r m e n t s  p o u r  u n  p é c h é  q u e  v o u s  a v e z  c o m m i s  i l  y  a  1 0
a n s ,  2 0 a n s o u  m ê m e i l y a  5 0  a n s s i c e  p é c h é n ' a  p a s é t é p a r -
d o n n é .  C ' e s t  p o u r q u o i v e n e z  à  J é s u s  à  l ' i n s t a n t .  l l v o u s  a i m e
et  veut  vous  dé l i v re r  des  tourments .

Chaque émission de 15 minutes coÛte actuellement 1970 F. Si vous désirez aider financièrement nos émissions de radio, utilisez le
mandal de la Mission Tzigane "vlE ET LUMIÈRE" et précisez au dos : pour radio-tzigane

Matéo Maximoff, trésorier de Radio-Tzigane
nous communique cette photo.
Madame Simone Veil. Présidente du C0NSEIL
DE L'EUR0PE, entourée de deux serviteurs tzi-
ganes de la tribu des R0MS : Matéo MAXIMOFF
et Kolia DEMETER, lors de l ' inauguration du
monument tzigane de la déportation à Belsen-
Bergen en.Allemagne, en octobre I 979. A I 'ex-
trême droite Vanko Rouda. (Madame Simone
Veil qui est juive a connu la déportation).
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Mission Tzigane de Hollande
Une v ivantc  communauté  qu i  a  son cent re  à  GERWEN,  au
nord  de  EINDHOVEN.  possède main tenant  une ten te  d 'évan-
gél isat ion. El le est déjà trop peti te pour contenir I 'auditoire
qui s'y réunit.  De nombreux témoignages ont été entendus :
Matthieu raconta comment i l  avait  été guéri d'une maladie de
rein. POE PA témoigna comment le Seigneur toucha son ccrur
e t  la  guér i t .  Wazo d i t  que pendant  l4  ans i l  joua i t  de la  rnus i -
que dans  les  bars  e t  qu 'à  fo rce  de  bo i re  i l  devena i t  a lcoo l ique.
Depu is  que Jésus  es t  devenu son Sauveur  i l j ouc  de  la  mus ique
un iquement  pour  lu i .  Le  f rè re  Ba lu  exp l iqua comment  Jésus
transforma sa vie ruinée en vie heureuse.

Hite Schâfer. une man-ouche de l6 ans a été guérie: "Ayant
soudainement attrapé mal à la tête je lus emmenée à I 'hôpital.
. l 'y fus 4 jours dans de grandes souffrances" ne pouvant sup-

porter la lumière. On craignait une méningite. Des I ' rères vin-
ren t  t rouver  mon père  e t  d i ren t :nous  vou lons  pr ie r  le  Se i -
gneur pour qu' i l  guérisse ta f i l le. A ce moment-là, ma grand-
mère qui est chrétienne a eu une prophétie disant que le
Seigneur m'avait guérie. Et juste à ce moment, j 'ai  été vrai-
ment guérie quand les I ' rères on prié. Depuis ce jour, je n'ai
p lus  r ien  sent i  e t  je  g lo r i f ie  le  nom de Jésus" .

L'égl ise Tzigane de Gerwen a pour pasteur le man-ouche
FETTELA et I 'ceuvre hol landaise est sous la responsabil i té
du prédicateur Reinhard Néné.

Le frère De Meester Pieter est le rédacteur de la revue VIE ET
LUMIÈRE en langue ho l landa ise  :  LEVEN EN L ICHT -

Kolfstraat 6 - 2490 BALEN - Belgique

Les Tziganes d'Allemagne
Ici  vivent entre 30.000 et 50.000 tziganes. La plupart sont des survr-
vants des souffrances de la dernière guerre sous le règne de Hit ler.

I l  n'y 'avait  pas de révei l  parmi eux jusqu'au jour où plusieurs mis-
sions d'évangélisation eurent l ieu avec le concours des prédicateurs
de France e t  de  Be lg ique.  En I 'an  1967 p lus ieurs  ég l i ses  tz iganes
l i ren t  le  jour  en  d i r  e rses  r  i l l es .

99!, i  des tziganes sont sédentarisés et ne partent en vo)'age que quel-
ques  semaine  s  par  an .  r ' i van t  e  nsemble  par  pe t i t s  g roupes d ispersés  à
travers le Pays. C'est pour cette raison que le travai l  missionnaire
n'est pas faci le et aussi par le fait  que les famil les sont séparées par de
grandes distances.

A ce jour i l  y a des égl ises tziganes dans les vi l les suivantes : Frei-
bourg. Ravensburg, Nurnber, Marburg, Landau, Germersheim.
Offenburg et dans les régions de la val lée du Rhin. Dans le nord de
l 'Al lemagne, lors des campagnes d'évangélisation les tziganes se ras-
semblent aussi pour écouter la Parole de Dieu.

I l  y a 4 prédicateurs tziganes et 6 candidats au ministère qui travai l-
lent à l 'æuvre de Dieu.

A côté des Man-ouches. i l  y a environ 3.000 tziganes d'une autre
tr ibu appelée "rom". La plus grande part ie des "roms" sont venus de
la Pologne.

Depuis 1969 est éditée la revue tzigane en langue al lemande :
STIMME DER ZIGEUNER qu i  para î t  tous  les  t ro is  mo is ,  t i rée  à
10.000 exemplaires. El le est envoyée gratuitement à ceux qui ledési-
rent et qui veulen t aider l 'æu vre mission naire pa rmi les tziganes dans
le monde.

Pasteur Heinzmqnn

La revue est publiée en Allemand, Anglais, Finnois, Hollandais, Espagnol, Italien.
(Voir adresses dernière page)



P a u l e t L é o n . D e r r i è r e e u x l e g r o u p e d e s c a r a v a n e s q u , j l s s u i v e n t d e v r l t e e n v i l l e e n
l e u r  a n n o n ç a n t  l a  P a r o l e  d e  D i e u

Nous vo i là ,  ma femme DOMINIQUE e t  mo i ,  sur  les  rou tes  du
Sud de la  France.  Nous avons  ass is té  à  la  convent ion  tz i -
gane de  N ice .  E l le  fu t  par t i cu l iè rement  bén ie .  Mons ieur  le
Mai re  a  fé l i c i té  les  tz iganes  pour  leur  bonne tenue e t  la  p ro-
pre té  du  te r ra in .  B ien  des  âmes on t  é té  amenées au  Se i -
gneur  e t  nous  avons  passé de  be l les  journées  sp i r i tue l les
dans la  communion  f  ra te rne l le  avec  les f  rè res  e t  tes  sceurs .
Mai  n tenant  nous  voyageons avec  un  groupe d 'une t ren ta ine
de caravanes.  Dans c inq  d 'en t re  e l les  v iven t  des  fami l les
ch rét iennes.
Nous remerc ions  le  Se igneur  de  nous  avo i r  p lacés  dans
cet te  mo isson d i f f i c i le .  La  réco l te  en  sera  d 'au tan t  p lus  g lo -
r ieuse pour  no t re  Se igneur .
La  semaine  dé ' t rava i l  es t  b ien  rempl ie .  Avec  mon f rè re ,  le
préd ica teur  LEON GAZEAUX,  nous  tenons  p lus ieurs  réu-
n i o n s  :

le  mard i  e t  le  vendred i  :  réun ions  d 'évangé l isa t ion ,
le  samedi  :  réun ion  de  pr iè re .
l e  d i m a n c h e  :  c u l t e  l e  m a t i n .

Nous consacrons  un  après-mid iparsemaineà a l le rde  por te
en por te  d is t r ibuer  des  t ra i tés  e t  à  annoncer  la  Bonne Nou-
vel I  e.
En réa l i té  nous  v ivons  tou te  la  semaine  dans  une armo-
sphère  de  pr iè re ,  de  témoignage,  de  v ie  chré t ienne consa-
crée  au  serv ice  de  D ieu .
Chaque mat in ,  i l  nous  fau tb ien  sûr ,  a l le rvendresur  les  mar -
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cnes  pou r  gagne r  no t re  pa in  quo t i d i en  e t  l e  Se igneu r  y
pou rvo i t  a i ns i  chaque  j ou r .  L ' ap rès -m id i  nous  a j l ons  de
caravane en caravane par ler  d u Seig neu r .  méd i ter  Sa paro le
et  l 'é tudier .
La première réunion de pr ière que nous avons eue oans te
grou ç ie éta i t  t rès f ro ide.  On senta i t  q  ue les chrét iens avaient
besoin de s 'approcher davantage du Seig neu r .  Nou s remer-
c ions Dieu pour les réunions suivantes qui  f  urent  bénies.
Mon f rère Léon et  moi  nous remettons chaque lour  toute
chose entre les mains du Seigneur et  i l  nous écoute.
LÉON est  un f  rère consacré pour le  Seigneu r  et  co u rageux.
Avec lu i  je  m'entends t rès b ien.  l l  a  u ne tente qu i  peut  conte-
n i r  100 personnes et  nous la  montons pour y  fa i re des réu-
n ions.  Une d izaine d ' inconvert is  v iennent  asstsrer  aux
réunions.  Cinq ont  été touchés ces jours dern iers et  i ls
confesseront  b ientôt  leur  fo i  par  le  baptême dans I 'eau.
Au moment où je  vous écr is  je  suis  à O range.  De là nous par-
t i rons vers Valence,  puis  Lyon et  autres v i l les pour  nous
retrouver  au Centre Nat ional  à Ennordres à la  ret ra i te  spi r i -
tuel le  de Pâques.
Lors de nos déplacements le  problème le p lus d i f f  ic i le ,  sans
par ler  de I 'eau et  du courant ,  c 'est  tout  d 'abord celu i  du sta-
t ionnement.  Etant  souvent  chassés nous ne pouvons pas
toujours monter  la  tente.  Habi tuel lement  les groupes sont
d i r i gés  pa r  un  pas teu r  g i t an  e i  i l s  l esu i ven t  où  i l va .  Nous ,
nous suivons le  groupe,  on va avec eux,  on va dans la  v i l le  où
i ls  veulent  a l ler  et  on y reste le  temps qu' i ls  veulent  y  rester ,
de manière à les af fermir  dans la  fo i .  pour  l , instant ,  Domini -
que et  moi  nous voyageons avec la  caravane que la Miss ion
nous a prêtée en at tendant  que nous ayons assez d 'argent
pour en acheter  une.
Un jour  où nous devions d is t r ibuer  des t ra i tés dans la  v i l le
de Salon-de-Provence,  nous netrouvions pasde p lace pour
nous arrêter  et  nous avons tourné tout  autour  de la  v i l le .
Lorsque nous avons pu stat ionner,  nous sommes al lés
témoigner dans un HLM. A la première por te deux femmes
nous ont  ouver t .  L 'une d 'e l les avai t  acheté une Bib le au mar_
ché à un colpor teur  ambulant .  Ces deux personnes avatent
besoin du Seigneur,  l 'une avai t  20 ans et  un enfant .  E l le
s 'éta i t  mar iée à 17 ans et  son mar i  la  f rappai t .  L 'autre éta i t
une jeune veuve de 27 ans.  Durant  une heure nous teur
avons par lé de la  Bib le et  nous leu r  avons an noncé la grâce
du Salut  en Jésus-Chr is t .  Nous leur  avons donné l ,adiesse
de I 'Eg l ise Evangél ique de la  v i l le  avec ce sent iment  profond
que le Seigneur avai t  touché leurs cæurs.
Toutes ces bel les expér iences,  par fo is  sans éc lat ,  mais
bénies de Dieu,  nous encouragent  à consacrer  chaque
semaine du temps pour le  témoignage.
Nous nous recommandons à vos pr ières.

Pau l  LE  COSSEC

Pour téléphoner
PRENEZ NOTE DES TÉLÉPHONES SIJIVANTS :

OENTRE NATIONAL à Ennordres :  16-48-73.0974 ou 23.05.18
(51.66 .71  domic i le  du  secré ta i re ) .  Bureau de  par is  :  16-1  969.3s .06 .
OFFICE f NTERNATIONAL au MANS : 16-49-94.29.64
C. LE COSSEC, 53 rue Paul-Eluard -  T2OOO LE MANS.
RADIO-TZIGANE :  16-1 300.04.52.
Expédi t ion de la Revue, changements d 'adresse, nouveaux abonnés :
16-43-85.40.56 -  Josiane DEBoNo ,  12 rue paul  Jam in -  72000 LE MANS.
Librairie et Voyage lsraël i 1G-43-21.60.94.
Christ ian VERGER, bourg de So.ul igné-Flacé 72210.
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O BLOC CORRESPONDANCE avec  en  i l l us t ra t i on  cou leu r  des  paysages
d ' l s  rae  I
Deux  l i v res  d i spon ib les  d  u  f  r è re  C .  Le  Cossec  .
o LE BAPTÊME DANS LE SAINT.ESPRIT ET LES DONS SPIRITUELS
o  LE  CHRTST ET  D IEU SOru  pÈRe .  Une  é tude  de  t rès  g rande  impor tance  qu i
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A  commander  à  :
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Gérant : Christian VERGER - 72210 Souligné-Flacé - Té1. l43l 21.60.94
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